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Les liens entre les oppressions sont reconnus depuis 
longtemps chez les féministes
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L’humanisme-suprématiste rend possible
 l’animalisation de certains groupes

Dans un contexte social où la 
subordination des animaux 
autrement qu'humains est 

considérée légitime, l'usage de 
métaphores comparant les humains 

à d'autres animaux facilite les 
violences envers eux.

Le premier ministre Cameron soutient que son pays 
est envahi par des “essaims d'immigrants”



Rien ne laisse penser que l’humanisme (qui soutient que les autres animaux sont 
des êtres essentiellement différents et inférieurs) mène à un plus grand respect 
envers tous les humain(e)s.
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Au contraire, le fait même de 
dénigrer la signifiance morale des 
intérêts fondamentaux d’un être 
conscient (sous prétexte qu’il est 

inférieur selon une certaine 
hiérarchie métaphysique des êtres) 

ouvre la porte aux autres 
discriminations.
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Rien ne laisse penser que l’humanisme (qui soutient que les autres animaux sont 
des êtres essentiellement différents et inférieurs) mène à un plus grand respect 
envers tous les humain(e)s.

L’humanisme-suprématiste rend possible
 l’animalisation de certains groupes

Défendre l’égalité morale des animaux désamorce d’emblée toute forme d’
animalisation comme stratégie de domination.



Qu’est-ce qu’animaliser un individu ? 
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1. Le faire apparaître comme étant différent de nous
2. Le dépersonaliser (représentant interchangeable d’un groupe)
3. Le faire apparaître comme étant inférieur 
4. Le faire apparaître comme ayant une valeur instrumentale

Qu’est-ce qu’animaliser un individu ? 



S’opposer à l’humanisme-suprématiste
Pour mieux combattre l’animalisation de certains individus

On ne devrait pas faire de mal - 
enfermer, mutiler ou tuer - à tout 

individu chez qui on peut percevoir 
(ou raisonnablement inférer) une vie 

de conscience subjective
 

● peu importe le groupe social ou 
biologique auquel il appartient 

● et peu importe ses capacités ou 
incapacités physiques ou 

cognitives.  
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Il existe une assymétrie fondamentale de la relation éthique.  
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Frans De Waal, “The Verneer Theory of 
Morality” : La moralité est un vernis 
culturel sur une nature méchante et 

égoïste. 
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Happy meat Suicide animals 
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Chapitre : “Let’s Just Forget this Ever Happened”

« We led Ambrosia [the female sheep] into a building [...] and 
Bozeman [the male sheep] came flying in, eyes wild, lip curled 
at the scent of Ambrosia. Our goat took one look at this 
creature and began running. [...] We watched Bozeman chase 
in a circle for five minutes. [...] Ambrosia must be near the end 
of her cycle. She can still get pregnant, but isn’t willing to 
stand still.” 

“I’m afraid we have to hold her.” [...] Melissa grabbed 
Ambrosia’s collar but she twisted away. Mary and I cornered 
her but she slipped past us. Finally it took all three of us to 
catch Ambrosia. Then, unbelievably, we restrained her 
head and torso while Bozeman, loopy with lust, flung 
himself on her and began thrusting his hips. No one said a 
word as Bozeman concentrated on the task at hand, and 
Ambrosia grunted indignantly. Finally I muttered, “Can I still 
call myself a feminist after this?” 

(Catherine Friend, Hit by a Farm, 146)

Cf. V. Stanescu, “Why Loving Animals is Not Enough”



L’élevage repose sur l’exploitation sexuelle

Cf. V. Stanescu, “Why Loving Animals is Not Enough”

Chapitre : “Let’s Just Forget this Ever 
Happened”

“Can I still call myself a feminist after this?” 











Les dangers de l’approche du care en éthique animale



« Je veux acheter de la viande de fermiers 
qui comprennent les enjeux de leur décision 

de cultiver (grow) des animaux pour leur 
viande, qui nomment leur animaux, les 

aiment et se sentent mal de leur prendre 
leur vie. Quand je parle à mes éleveurs, la 

plupart me disent qu'ils sont tristes et 
malheureux de tuer des animaux, mais ils 

comprennent que 'tout le monde doit 
manger'. Ils ne pensent pas que c’est mal 
(wrong), mais juste très triste. Et je pense 
que c’est super et ça me fait me sentir à l’

aise d’acheter chez eux. »  

(Kathy Rudy, 103) Kathy Rudy
Professor Women's Studies

Duke University

L’éthique du care de Kathy Rudy
Une approche suprématiste et élitiste



« Je demande au mouvement pour les 
droits des animaux de pratiquer la 

compassion pour celles et ceux d'entre 
nous qui conduisons 70 km de plus par 
semaine et payons des prix plus élevés 
pour consommer du lait, des œufs et de la 

viande. »

 (Kathy Rudy, 106)

Kathy Rudy
Professor Women's Studies

Duke University

L’éthique du care de Kathy Rudy
Une approche suprématiste et élitiste



« Afin d'exister dans le monde d'aujourd'hui, 
la plupart doivent faire une sorte de 
contribution pour justifier leur place 
dans le monde. Les animaux de ferme paie 
leur dû dans la vie avec leurs corps et ils 
préfèreraient avoir vécu que de n'être 
pas nés. Manger la chair d'animaux que 
vous avez connu et aimé ou payez des prix 
plus élevés peut être vu comme ‘un bon 
deal’ pour ces animaux. » 

(Kathy Rudy, 99-100)

Kathy Rudy
Professor Women's Studies

Duke University

L’éthique du care de Kathy Rudy
Une approche suprématiste et élitiste

Autrement dit, les animaux consentent 
hypothétiquement à leur oppression...
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Josephine Donovan sur l’éthique française du care 
La promotion des travaux de Temple Grandin et de Aldo Leopold comme 

exemples de pratique de care est inacceptable.



“Une approche du care en éthique animale requiert d’être 
à l’écoute des animaux et d’intégrer honnêtement leurs 
besoins et désirs dans notre prise de décision.” 

“Were that communication from animals honored, meat-
eating would not be an option; nor could Grandin’s nor 
Leopold’s practice be seen as linked to care theory, for 
both engage in actions that either directly kill (Leopold’s 
hunting) or endorse and enable the killing of animals 
(Grandin’s work in slaughterhouses).” 

(Josephine Donovan, Critical Animal Studies, p. 11.)

Josephine Donovan sur l’éthique française du care 
La promotion des travaux de Temple Grandin et de Aldo Leopold comme 

exemples de pratique de care est inacceptable.







Écofacisme ?
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Lauren Ornelas
Les tomates cultivées par des travailleurs immigrants 

exploités sont-elles véganes?
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